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Bonjour à vous!  Je suis heureuse que 
l’occasion me soit donnée de vous 
jaser un peu!

C’est exceptionnel, mais un vrai 
plaisir!  J’ai l’impression de retrouver 
de vieux amis.  Pas vieux dans le 
sens de cheveux gris, de marchettes 
et de boitillement.  Non!  Bien que 
j’en possède quelques critères, je fais 
référence ici à des amis de longue date, 
dont la dernière rencontre remonte à 
plusieurs années. 

Vous connaissez le feeling…  Cette 
légère impatience que l’on ressent 
quelques heures avant. Serons-
nous encore sur la même longueur 
d’onde?  Quelques inquiétudes 
nous assaillent… Plusieurs 
émotions nous envahissent…. Et 
tous ces questionnements, ah! les 
questionnements.  On a évolué depuis 
tout ce temps et on peut imaginer 
que l’autre aussi.  On a progressé 
dans certains domaines, piétiné dans 
d’autres et laissé tomber quelques-

uns particulièrement à cause de 
cette évolution.  Ces amis que sont-
ils devenus?  Qu’en est-il des secrets 
autrefois échangés?

Ceci me rappelle quelques moments 
formidables.  Nous étions trois amies 
de filles à pratiquer les mêmes activités 
ensemble :  la marche en montagne et 
le camping sauvage.  Que de plaisirs, 
d’efforts et d’expériences nous avons 
vécus!  Que de liens nous avons créés!  
L’une fournissait la tente, l’autre le 
poêle de camping, puis la troisième, la 
glacière que nous remplissions à trois.  
Chacune avait la responsabilité d’un 
repas et d’une bouteille de vin.  Ça se 
calcule facilement.  Trois filles + trois 
repas = trois bouteilles de vin.  C’était 
du camping sauvage de qualité!  Ha! 
Ha!  Que de joyeux et magnifiques 
souvenirs me reviennent!  

Entre autres, celui de la nuit où une 
grosse bête a frôlé notre tente… près 
de ma tête…  Je retenais mon souffle 
afin que l’animal ne puisse deviner 
un bon gueuleton derrière ce curieux 
arbre qui avait poussé pendant le jour 
dans son coin de forêt.  La lourdeur 
de ses pas m’a fait imaginer un ours.  
Le gardien de l’endroit avait spécifié 

de ne garder aucune nourriture sous 
la tente ni de pâte à dents car les 
ours en sont friands…. Conseil que 
nous avions pourtant farouchement 
respecté.  Nul besoin de vous dire que 
je n’ai aucunement ressenti l’envie 
de réveiller mes amies ni même de 
sortir de la tente juste pour voir...  
Ma curiosité est allée s’étouffer dans 
mon sac de couchage style momie.  
Mon corps a paralysé autant que 
mon imagination.  Le sommeil?  Je 
n’y pensais même pas.  Dans le noir 
de la nuit noire, je broyais du noir 
en souhaitant que le blanc du jour 
se pointe sans tarder et pousse toute 
cette faune dangereuse à retourner 
à sa tanière.  Lorsqu’enfin le jour se 
pointa, la fatigue ayant eu raison de 
moi, j’avais dormi.  Un peu.  J’ai 
ouvert l’œil et alourdie mais pressée de 
demander aux autres: « Vous êtes-vous 
rendues compte qu’un gros animal a 
rôdé près de la tente cette nuit?  »  - 
Non!  On a dormi comme des loirs!  
Eh ben!  

Autre souvenir  : Un jour, une de 
nous propose d’aller prendre un 
café au restaurant soulignant que 
chacune avait une bonne nouvelle à 

annoncer.  Ce qui était effectivement 
le cas.  Je ne sais plus laquelle de nous 
trois a commencé à se raconter mais 
je me rappelle ma joie de partager 
« ma bonne nouvelle ».  (Un bonheur 
partagé est meilleur que goûté dans la 
solitude!)

À ton tour maintenant de nous 
annoncer «  ta nouvelle  »!  C’est 
alors que, les yeux pétillants, tout 
en douceur mais non sans un brin 
d’hésitation, notre amie nous annonce 
qu’elle est en amour…  Wow!  Super!  
-Avec qui?  -Elle répond : Avec X.   Elle 
venait de nommer une fille.  Presque 
spontanément, notre réaction a été  :  
-Tout ce qui est important c’est que tu 
sois heureuse!  Et toutes les trois, nous 
avons levé notre « café » à son bonheur.  
Aujourd’hui, la vie nous a éloignées 
mais ce moment restera gravé en 
chacune de nous!  Personnellement, 
je n’aime pas vraiment qu’on parle 
de différences car on est toutes et 
tous pareils.  On a tous un cœur, des 
émotions, des expériences, des bons 
et des mauvais souvenirs et on a tous 
droit au bonheur.

À une prochaine!

Mireille 
L. Labrecque
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Le centre d’action bénévole aux 4 vents :
                   un symbole de mouvement

ET d’implication dans la
communauté

Steve
Lacoste

Oxygène

Fondé par des gens de la région en 1981, le 
CAB aux 4 vents offre près d’une vingtaine de 
services aux citoyens de Waterloo, Shefford, 

Warden et St-Joachim-de-Shefford. Les sept employés permanents du centre 
peuvent compter actuellement sur environ 130 bénévoles qui apportent leur aide 
dans l’un ou l’autre des services offerts. 

La vision du CAB aux 4 vents est que « le bénévolat se propage dans la communauté 
et l’entraide devient naturelle », selon le site internet de l’organisme sans but lucratif. 
En effet, on sent bien, lorsqu’on parle aux gens du CAB, qu’ils sont dévoués à leur 
communauté et cela donne le goût de s’impliquer tout autant. Pour parvenir à 
promouvoir et développer le bénévolat dans notre communauté, le Centre d’action 
bénévole regroupe l’ensemble de ses actions en trois champs différents, soit  : le 
développement de l’action bénévole, le soutien à la communauté, ainsi que la 
gouvernance et vie associative. 

Pour expliquer de façon concrète de quelles façons le CAB aux 4 vents soutient la 
communauté, le meilleur moyen est de vous présenter la liste des services offerts par 
l’ensemble des bénévoles du centre. 

Bien se nourrir est essentiel
L’organisme propose quelques services en rapport avec l’alimentation. Tout d’abord, 
la plus connue, la popote roulante. Tous les mardis, mercredis et jeudis, de bons repas 
chauds sont livrés à domicile. De plus, les personnes âgées sont invitées à partager un 
bon repas servi et animé par une équipe de bénévoles. Ces deux services sont possibles 
grâce à la participation financière de la Fondation de gérontologie Courville. 

Ensuite, l’atelier de cuisine « Jeunes cuistots » a été mis en place pour les élèves de 
5e année du primaire pour les écoles L’orée des Cantons (pavillon St-Bernardin) et 
l’École centrale internationale de St-Joachim. L’objectif de cet atelier est d’apprendre 
aux élèves les rudiments de la cuisine en suivant une recette, mais aussi de découvrir de 
nouveaux plats tout en mettant l’emphase sur l’importance de bien manger. Les élèves 
de 3e année ont aussi droit à un atelier appelé Partons du bon pied dans lequel on leur 
démontre l’importance du petit déjeuner.

Également, un dépannage alimentaire 
est offert aux gens de la communauté 
afin de soutenir des personnes aux 
prises avec des difficultés temporaires. 
Un service très important pour 
s’assurer que tous puissent manger à 
leur faim. Un frigo communautaire, 
le Végé-Go, accessible à tous pendant 
toute l’année, a pour but de contrer le 
gaspillage alimentaire. 

Il y a aussi l’épicerie communautaire 
du CAB qui vise à assurer l’autonomie 
alimentaire des citoyens des quatre 
municipalités desservies par 
l’organisme. Ce service est accessible 
tous les mercredis, de 10 h à 16 h et 
les jeudis, de 10 h à 13 h. 

Enfin, La chaudrée du Centre est une activité éducative et collective offerte une fois 
par mois. Les gens qui souhaitent cuisiner des recettes simples et nutritives sont même 
invités à rapporter leurs plats à la maison. 

« Aide », un mot qui revient naturellement dans les services offerts
Outre les services alimentaires, les 130 bénévoles du CAB aux 4 vents viennent aussi 
en aide d’autres façons toutes aussi importantes les unes que les autres. Par exemple, 
l’accompagnement aux transports est un service très populaire. Les bénévoles peuvent 
accompagner les bénéficiaires de ce service à leurs différents rendez-vous médicaux à 
la clinique ou à l’hôpital. De plus, leur présence vise à rassurer les gens qui se sentent 
alors soutenus dans leurs déplacements, mais aussi dans leur condition médicale. 

Dans un même ordre d’idée, une aide aux courses est offerte. Les bénévoles peuvent 
accompagner toute personne qui nécessite de l’aide pour faire ses commissions en 
toute sécurité, tout au long de l’année.

Puisque ce n’est pas tout le monde qui est habilité à s’occuper de ses impôts, le centre 
offre aussi une clinique d’impôts pour les gens à faible revenu de tous âges. Également, 
une aide aux formulaires est également offerte. Ce service vise à aider et à accompagner 
toute personne ayant besoin d’un soutien pour effectuer une démarche auprès de l’un 
ou l’autre des paliers gouvernementaux. 

D’autres services qui peuvent en surprendre plus d’un
Saviez-vous que, parmi les services offerts, il y avait un programme qui sert à défrayer 
les coûts reliés à l’achat du matériel didactique lors de la rentrée scolaire? Ce programme 
se nomme Centraide opération septembre. L’éducation est l’une des fondations les plus 
importantes d’une communauté. 

En plus de soutenir l’alimentation, le transport, l’accompagnement et l’éducation, 
les bénévoles du CAB aux 4 vents offrent aussi des visites et des appels amicaux aux 
bénéficiaires du centre. En jumelant un citoyen à un bénévole, selon les champs 
d’intérêts communs et les affinités de chacun, cette occasion est offerte afin de discuter 
et d’échanger, surtout en ces temps particuliers où les visites se font rares. 

De plus, le service Urgence écoute a été mis en place afin de sécuriser les personnes 
en leur prêtant un appareil de surveillance relié à une centrale qui leur assure une 
protection 24 heures sur 24. 

Le CAB offre également le prêt d’appareils orthopédiques  : fauteuils roulants, 
marchettes, cannes, béquilles, etc. Les prêts sont pour une période maximale de 90 
jours et nécessitent un dépôt de sécurité. 

Pour conclure, nous ne pouvons passer sous silence le service de buanderie Le 
Mouscafin, qui regroupe une buanderie et un café internet. Ce service est ouvert à 
tous, du lundi au vendredi de 8 h 30 à 16 h. Le CAB invite les citoyens à venir 
faire leur lessive dans leur agréable buanderie et à venir profiter des deux ordinateurs 
disponibles en sirotant un bon café, le tout à des prix intéressants. Ce service, de 
même que quelques autres, est suspendu pour une durée indéterminée dans le souci 
de respecter les consignes sanitaires mises en place par le gouvernement. 

Le Centre d’action bénévole aux 4 vents est situé au 107 rue Lewis Ouest à Waterloo. 
Il est ouvert du lundi au vendredi de 8 h 30 à 16 h 30. Pour toute question, faire un 
don ou devenir bénévole, vous pouvez les joindre par téléphone au 450 539-2395 
ou par courriel au cabaux4vents@gmail.com. Vous pouvez également visiter leur site 
internet au www.cabaux4vents.com et leur page Facebook @CABAUX4VENTS, vous 
aurez accès à beaucoup d’informations utiles.
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par : Sylvie Blais

Waterloo autrefois

La récolte de glace
sur le lac

Le 16 février 1950, les trois frères Hauver, de Waterloo, et une dizaine d’employés sont 
sur le lac afin de procéder à la récolte de milliers de blocs de glace qui seront vendus à la 
belle saison.

Ils récoltent et vendent la glace depuis 1945. C’est un commerce lucratif car les réfrigérateurs 
sont rares et coûteux. La plupart des familles ont alors des glacières en bois, capables de 
conserver un bloc pendant 2 ou 3 jours. Elles sont dotées de deux compartiments, la glace 
étant placée en haut, diffusant ainsi l’air froid dans la partie basse, où sont les aliments.

Avant les frères Hauver, c’est Raoul Deragon qui fournit la glace aux habitants de Waterloo, 
à partir  de 1915 et ce, jusqu’en 1941. Maire de Waterloo de 1924 à 1927, il se représente 
à la mairie au milieu des années 1940 et souhaite se départir de son entreprise. En 1944, 
il vend donc à Adrien Riverin, un commerçant de St-Jérôme. Seulement une année plus 
tard, le 19 mars 1945, l’entrepôt de glace, et peut-être les équipements, sont vendus à 
l’enchère car Riverin n’a pas payé ses taxes.

Jacques Hauver devient alors le propriétaire de l’affaire. Il s’associe à ses deux frères, Paul 
et Charles, et engage plusieurs hommes car il faut être nombreux sur le lac lorsque la 
saison commence, en général en janvier. La surface glacée doit être suffisante (autour de 
5 mètres) pour supporter le poids des camions, des hommes et des chevaux, ainsi que des 
« sleighs » ou traîneaux.

Les frères Hauver utilisent effectivement à la fois un gros camion et des traîneaux tirés 
par des chevaux. Ils gagnent le lac à partir de la rue Shaw, où est située la « Ice House », 
l’un des entrepôts où sont conservés les centaines de blocs disposés en plusieurs rangées de 
haut et recouverts de « bran de scie » ou « sciure de bois », pour les conserver. Ils passent 
sous le « pont des Chars » et continuent vers l’ouest (le boulevard de l’Horizon actuel), 
où l’eau est plus pure.

Leur camion est équipé d’une pelle à l’avant, pour dégager d’abord la neige de la surface 
du lac. Une section est ensuite ouverte, avec un chenal pour faire glisser les blocs jusqu’à 
un convoyeur pour les charger dans le camion ou les traîneaux. 

Ce 16 février 1950, le camion de 3 tonnes s’engage par mégarde sur une section de 
glace très mince; dans un craquement 
sinistre, le camion s’enfonce au fond du lac 
Waterloo. Le conducteur, Jacques Hauver, 
n’a que le temps de sortir par la fenêtre. 
« Heureusement, je n’y étais pas ce jour-là, 
sinon je ne serais plus là pour raconter cette 
histoire », nous dit Jean Hauver, le neveu de 
Jacques, alors âgé de 7 ans, qui accompagne 
souvent son père et ses oncles sur le lac gelé.

Le lendemain, une puissante grue et 
divers crochets font en sorte que les frères 
réussissent à ramener le camion sur la terre 
ferme. Deux jours plus tard, la récolte a 
repris; début mars, c’est entre 7 000 et 8 000 
morceaux qu’ils ont réussi à entreposer. 
Cela représente seulement la moitié de 
leur objectif  annuel: en effet, en plus des 
ménages, agriculteurs, bouchers et laitiers 
ont aussi besoin de grandes quantités de 
glace.

La récolte et la vente de la glace tirent 
cependant à leurs fins  et les frères Hauver 
vont bientôt se tourner vers le commerce du 
lait. Au Québec, en 1951, 47% des ménages 
ont un réfrigérateur. Ce sont des années de 
prospérité et les salaires augmentent, alors 
que le prix des appareils baisse. Au début des 
années 1960, les anciennes glacières, jadis 
indispensables, sont devenues des objets de 
collection…

Un grand merci à Jean Hauver. Si 
l’événement a fait la une du Journal de 
Waterloo à l’époque, son témoignage a 
permis d’ajouter de précieuses informations.  
Cette photographie montrant le camion 
de son oncle, enfin sorti des eaux du lac 
Waterloo, fait partie de ses souvenirs de la 
famille.
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La saison hivernale
des loisirs modifiée

la randonnée aux flambeaux est de retour le same-
di 19 février de 18h à 20h30, au parc Jean-Paul 
Forand. Des départs sont organisés dans une am-
biance conviviale!
Vous devez vous inscrire par courriel à l’adresse 
suivante: loisirs@cantonshefford.qc.ca en indi-
quant votre nom et ceux de votre bulle familiale, 
afin que l’on vous assigne votre départ.
*Le passeport vaccinal est obligatoire.

En raison du contexte sanitaire actuel, le Service des loisirs a 
dû modifier sa programmation. Tous les cours en présentiel ont 
été annulés.
Nous vous proposons plutôt une session virtuelle, cours, deux 
conférences ainsi qu’une activité artistique: le premier relais 
d’écriture de Shefford.
Aussi, profitez du plein air en vous
inscrivant à la session Cardio plein
air au parc Jean-Paul Forand.
Tous les détails sont disponibles en
ligne au cantonshefford.qc.ca dans
les sections Nouvelles ou Loisirs.

Randonnée
aux flambeaux

Les citoyens du Canton de Shefford peuvent payer leurs taxes en cinq versements 
égaux*. Les dates d’échéance pour le paiement du compte de taxes 2022 s’échelonnent 
comme suit :

• 	 Le  9 mars 2022: 20 % de la taxe foncière et lorsqu’elles sont exigibles du 
propriétaire d’un immeuble, les compensations pour services municipaux;

• 	 Le  11  mai 2022: 20 % de la taxe foncière et lorsqu’elles sont exigibles du 
propriétaire d’un immeuble, les compensations pour services municipaux;

• 	 Le 13 juillet 2022: 20 % de la taxe foncière et lorsqu’elles sont exigibles du 
propriétaire d’un immeuble, les compensations pour services municipaux;

• 	 Le 14 septembre 2022: 20 % de la taxe foncière et lorsqu’elles sont exigibles du 
propriétaire d’un immeuble, les compensations pour services municipaux;

• 	 Le 16 novembre 2022: 20 % de la taxe foncière et lorsqu’elles sont exigibles du 
propriétaire d’un immeuble, les compensations pour services municipaux;

Compte de taxes – Calendrier 2022
Selon la Loi sur la fiscalité municipale et la réglementation, si le total des taxes foncières 
municipales comprises dans un compte est d’au moins 300 $, le débiteur a le droit de 
payer en un seul ou en cinq versements égaux.

*Cette volonté de la Municipalité de mieux répartir la charge fiscale de ses citoyens 
provient d’une recommandation du comité MADA dans l’élaboration de sa politique 
des aînés.

Intérêts
Tout versement échu, à partir de la date de son échéance, porte intérêt au taux de 6 % 
pour l’année 2022.

LA PISTE CYCLABLE DE L’ESTRIADE EST
DÉSORMAIS DÉNEIGÉE DE GRANBY À SHEFFORD
Granby et Shefford unissent leurs efforts afin d’offrir à la population le déneigement 
de la piste cyclable de l’Estriade. Le service, qui s’effectue entre le réservoir Lemieux 
à Granby et la rue Lequin à Shefford, est déjà en vigueur. En tout, cela donne près de 
12,73 km de piste déneigée. 
 
Pour les adeptes du plein air 
Annie Turcot, directrice générale de CARTHY (Corporation d’aménagement récréo-
touristique de la Haute-Yamaska), est enchantée de l’initiative. Elle rappelle toutefois 
quels sont les services offerts à la population en saison hivernale : « CARTHY est res-
ponsable de l’entretien des pistes de mai à octobre. Contrairement à la saison estivale, 
il n’y aura ni toilettes ni chalet à la disposition des usagers, précise-t-elle. De plus, 
aucune patrouille ne sera en fonction. » 
 
« On invite la population et les touristes à profiter de l’Estriade pour pratiquer la 
marche ou faire du fat bike. On aimerait par contre informer les adeptes de raquette 
ou de ski de fond que la piste ne sera pas aménagée pour pratiquer ces sports », précise 
Mme Julie Bourdon, mairesse de Granby. Cette dernière ajoute : « Je suis très heureuse 
de cette collaboration entre Shefford et Granby, qui est de bon augure pour le déve-
loppement régional. » 
 
Le début d’une nouvelle tradition? 
Le maire de Shefford, M. Éric Chagnon, invite les gens à faire le plein d’énergie et 
d’air frais : « Je suis heureux de pouvoir inviter les gens à profiter de la belle nature de 
notre région, surtout en cette période plus difficile de la pandémie. L’accès au réseau 

est gratuit et ce parcours de près de 13 km pourrait devenir une nouvelle tradition », 
déclare-t-il.  
 
Notons que la Municipalité du Canton de Shefford déneige déjà plusieurs tronçons de 
la piste cyclable de la rue Robitaille (située sur le territoire de Granby) jusqu’à la rue 
Lequin à Shefford. Cela couvre une distance de 9,3 km. Granby vient donc agrandir 
ce réseau avec un ajout de 2,8 km.  
 
Deux stationnements déneigés sont mis à la disposition de la population à Shefford. 
L’un d’eux est situé au 499, che-
min Saxby Sud à la limite de 
Bromont, et l’autre se trouve 
sur la route 241, en face du Re-
lais des Cheminots. À Granby, 
les gens pourront se garer au 
Bureau d’accueil touristique, 
situé au 111, rue Denison Est 
(Place de la Gare). On y trouve 
aussi des toilettes ouvertes de 7 
h à 21 h chaque jour. Rappelons 
pour terminer que, comme en 
temps normal, il n’est pas per-
mis de promener son chien sur 
le réseau de l’Estriade. 

La mairesse de Granby, Mme Julie Bourdon et le 
maire de la Municipalité du Canton de Shefford,
M. Éric Chagnon. (Photo: Ville de Granby)
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Marise
Campbell

L’Évolution
de nos 

traditions
Bien que je sois différée entre le temps de rédaction et de publication de ma chronique, 
je désirais écrire quelques lignes sur la période du temps des Fêtes. Pour plusieurs 
personnes de mon entourage, cette période a été complétement différente de ce qui 
se vivait habituellement et traditionnellement. Avec ce bouleversement de traditions 
vient la possibilité de redéfinir le sens du temps des Fêtes ainsi que la façon avec laquelle 
on le célèbre. J’ai remarqué qu’il était plus facile de tenter de nouvelles traditions ou 
structures de vie quand le bousculement est plus « intense » et j’irais même jusqu’à dire 
que le COVID en fait partie, alors profitons-en pour tenter de nouvelles expériences! 
Avec les limitations de contact entre individus, je réalisais que nous étions amenés à 
faire des choix sur qui nous allons voir, nous prenions des décisions sur ce qui était le 
plus important pour soi et pour la famille. Nous étions donc amenés à vivre encore plus 
le moment présent avec nos proches et amis, car nous savions que nous ne pouvions 
pas les revoir à « l’infini » pendant cette période. En plus d’être davantage présent, 
nous prenions le temps de bien définir les activités que nous allions vivre ensemble. 
Tout cela permet de faciliter la prise de conscience que ces moments sont précieux et 
ainsi aider à déloger des « habitudes » dans notre cerveau qui consiste à considérer nos 
proches et amis comme « acquis » ou biens « éternels ». 

De mon côté, j’ai eu la chance avec mes proches, de mettre encore plus de créativité 
au centre des célébrations des Fêtes en nous faisant évoluer vers de nouvelles traditions 
qui répondent davantage aux valeurs collectives, financières et environnementales de 
cette décennie. Un élément qui m’aidait à faire évoluer ma pensée et conscience vers 
de nouvelles traditions était de réaliser « l’impermanence » de toutes choses et que 
tout évolue. Je me voyais être nostalgique de la variété de traditions que je vivais dans 
mon enfance; en passant par des Noëls déjantés avec un versant de ma famille ainsi 
que l’opposé total avec une structure bien établie pour l’autre versant de ma famille. 
Ayant expérimenté les extrêmes, je sais que l’équilibre se trouve entre les deux soit une 
petite structure pour aligner les activités et suffisamment d’ouverture et d’accueil de la 
part de tous pour vivre la nouveauté qui peut surgir de l’imagination ou d’idée d’une 
personne du groupe, enfant comme adulte. 

J’ai aussi réfléchi sur le mot tradition pendant le temps des Fêtes et je réalisais qu’il 
pouvait aider à structurer mais aussi à « emprisonner » le potentiel créatif qui se 
présentait pour faire évoluer la tradition. En regardant la définition du mot tradition 
sur le web, il y a la notion de passé qui me fait davantage réfléchir, car pour utiliser ce 
mot, ceci implique une répétition d’actions par rapport au passé. On ne spécifie pas 
le nombre d’année alors une seule fois peut enclencher une toute nouvelle tradition! 

Dans ma famille, on se permet de faire évoluer nos traditions et ce que je trouve 
exceptionnel, c’est que cela est une activité de création et de communication. La forme 
des traditions devient de plus en plus alignée avec les valeurs de la famille et que cela 
peut être un excellent exercice d’affirmation de soi « familial », car on propose nos idées 
et elles peuvent être discutées en « conseil » de famille. Aussi, c’est tellement unique et 
personnalisée comme création et que d’une famille à l’autre, c’est très différent comme 
forme mais que l’essence reste la même c’est-à-dire de passer du temps de qualité avec 
nos proches. 

Cela étant dit, j’ai aussi réalisé que cette « création » de nouvelles traditions est un 
processus qui se bâtit à chaque année, d’année en année, et que l’œuvre que nous 
avons sous les yeux représente toujours une partie du passé que nous revivons au 
présent ainsi que d’être alignée avec nos valeurs actuelles qui représentent une partie 
du futur, c’est-à-dire, vers où on se dirige. Je trouve intéressant comment une simple 
réflexion sur un mot peut générer une toute nouvelle façon de voir la vie, de prendre 
conscience d’un concept de vie et qu’il pourra être appliqué, par la suite, à d’autres 
sphères de nos vies. Un hymne à la conscience ! 

En terminant, il nous reste dix mois avant le prochain temps des Fêtes alors c’est 
beaucoup de temps et d’opportunités pour échanger nos idées avec nos proches et faire 
évoluer les traditions des Fêtes ou bien être simplement un sujet de conversation avec 
eux sur la phrase : « Qu’aimerais-tu vivre au prochain Noël? ».

par : Marie-Hélène Tellier

En 2011, avec plus d’une semaine de retard à ma grossesse, 
il m’empressait de me délivrer de ce bébé qui grossissait plus 
que son nid ne le permettait.  Enfin, dimanche 13 février 
au matin, s’amorce un accouchement qui me permettra de 
revisiter mes définitions des mots pudeur, douleur et bonheur. 

Au même moment, le grand-père de mes enfants se trouve dans l’avion qui l’amène de la 
Belgique au Canada. En réservant son billet, il ne se doutait jamais qu’il arriverait pile la 
journée de la naissance de Norah.

Impossible à joindre, Papy, se bute à la porte de notre demeure. Son cœur s’emballe. Il savait 
que nous l’attendions. Nous ne pouvons être ailleurs qu’à l’hôpital. 30 minutes plus tard, le 
voilà avec sa femme que je rencontre pour la première fois, assise sur mon lit d’accouchement. 
Nous rions encore de cette première rencontre.

Ne voulant pas le priver de ce moment unique, je l’invite à rester avec nous. Tant qu’à ça 
que je me dis, aussi bien inviter mes parents. Ma sœur les a suivis… Un accouchement 
communautaire? Pourquoi pas?  

23h36, aux portes de la St-Valentin, Norah se pointe enfin. Depuis, ma fête de l’amour à moi, 
c’est le 13 février qu’elle se tient.

À 24 minutes d’être une Valentine

JUST 24 MINUTES AWAY FROM BEING A VALENTINE
In 2011, and a week past my due date, I was getting anxious to deliver the baby that 
was starting to find the space in my belly a little cramped…. Finally, on the morning of 
February 13th, my labour started, for a birth that would make me rethink my ideas about 
modesty, pain, and sheer happiness.

At the same time, my children’s grandfather was in an airplane somewhere between Belgium 
and Canada. When he reserved his flight, I’m sure that he never thought he would be 
arriving exactly on the day of Norah’s birth.

It was, of course, impossible to reach him en route. His heart raced when he got to our 
house, and we weren’t there: he must have known we were waiting for him at the hospital. 
Half an hour later, there we were all together, and I was meeting his wife for the first time… 
on my hospital bed. We still laugh about it today!

There was no question of anybody missing out on this happy event, so I invited them to 
stay for the birth. While I was at it, I also invited my parents, and my sister came too… A 
community birth? Why not?  

At 11:36 pm, just before St-Valentine’s Day, Norah was born. And ever since, I celebrate 
love on February 13th.
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Yannik
Morin

Se rendre jolie à soi-même

Communautaire

Avez-vous remarqué, chaque jour, une nouvelle fille, 
femme, dame souhaite être différente. Si la beauté 
est, dit-on, dans les yeux de ceux qui regardent, en-

core faut-il les ouvrir!

Chu tanné de se désarroi collectif quasi généralisé. De 7 ans à 77 ans, si c’est ça le temps 
que ça prend à une femme pour s’accepter, boys on n’a pas fait notre job.

J’ai consacré douze ans de ma vie soit de 1996 à 2008 à sculpter des physiques. Aille 
maudit que j’étais bon là-dedans : une vocation. Quand j’ai ouvert mon bureau coin 
St-Catherine et Amherst, au cinquième étage, en 3 semaines j’ai rempli mon agenda, 
puis le jour de la marmotte commença: comédiennes, humoristes, mannequins, dan-
seuses, futures nouvelles mariées. Un point en commun : changer de corps, emprunter 
un costume qu’elles devront remettre tôt ou tard. Dans cette cohue, je faisais plus par-
tie du problème que de la solution. Ben bon pour te guider jusqu’à Noël, à Pâques au 
printemps ou jusqu’à l’été prochain, mais pour une vie au complet cette rigueur était 
un intolérable boulet.

Après avoir demandé aux jeunes filles d’être belles, minces, parfaites, de se restreindre, 
de s’affamer, de se bichonner, de passer des heures devant le miroir ou en dernier recours 
de porter du noir, voici votre nouvelle tâche mesdames, soyez « body positive ». Encore 
une fois la balle est dans votre camp, on dirait bien que c’est votre problème.

Ce trouble d’estime, de mal être, de quête infinie de l’inaccessible mène au chagrin, aux 
larmes, à la détresse, à l’oppression et aux préjugés. Certainement une des stigmatisa-
tions les plus banalisées, et c’est nous, la société, et non les femmes, qui l’avons créée.

T’es un chum, un père, un frère, t’as une job à faire.  Ça commence par  prendre tes 
distances par rapport au standard. Le corps de la femme ne peut être toujours « en 
devenir ». Cessez d’idéaliser le modèle populaire, autant celui de la minceur comme de 
la beauté en passant par les blagues de mononcle et les commentaires douteux:

-	 Ce qu’elle porte,

-	 Le temps qu’elle prend pour se préparer,

-	 Si elle va réellement manger ça,

-	 La période du mois dans laquelle nous sommes,

-	 Si elle devrait faire plus de sport,

Les gars,  ce n’est pas de nos affaires, tenons-nous-le pour dit!

Mères, sœurs, amies, vous n’êtes pas à l’abri de blesser: les remarques comme « passes 
par-dessus ça » et « c’est dans tête » minimisent le conflit interne. Vos compliments du 
moment ne seront plus un baume quand, quelques mois plus tard,  vous exprimerez 
votre silence. Parce que personne ne peut, toujours être au top.

Regarde-toi dans le miroir et exprime ta beauté devant tes filles, tes nièces, tes cousines. 
Ce discours inaccoutumé leur fera réaliser que se trouver jolie et le dire, c’est permis. Te 
dénigrer t’apportera certes plus de compliments, mais ce mince glaçage ne sera fondu 
au moindre doute.

Société, publicistes, éditeurs, médias et influenceurs, rehaussez vos efforts pour mon-
trer les femmes sous toutes leurs formes.  Montrez-nous plus de vérité, de réalité et un 
peu moins de « succes story ». Exprimez nuances et contradictions, le monde tel qu’il est 
et toutes ses variations.

Se rendre jolie à soi-même, c’est se trouver parfois jolie, parfois moche, souvent digne, 
mais toujours acceptée.  Se rendre jolie à soi-même ne se résume pas au positivisme et 
aux lunettes roses mais à une compréhension du réel et de l’inaccessible.  Se rendre jolie 
à soi-même, c’est accepter que la beauté existe, ne jamais excuser son corps et accepter 
qu’il change. Se rendre jolie à soi-même ce n’est pas la mission des femmes, mais celle 
d’une société et nous en serions  tous gagnants.
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… et les espèces 
et leurs habitats 
nous rendent de 
grands services. 

Apprenons à les apprécier.
Québec.ca/especesmenacees
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Tam Tam

FADOQ Club Waterloo

Église St-Bernardin, 5005, Foster, Waterloo
Église St-Joachim, 655, rue Principale, St-Joachim

BINGO

CHEVALIERS DE COLOMB
DE WATERLOO - 1919-2019

Bingo paroissial de St-Bernardin : prochaine date : Le 26 février 2022, si 
c’est permis. Bienvenue à tous !

Chers membres,

Nous sommes dans l’obligation de suspendre toutes les acti-
vités de la FADOQ, suite aux recommandations de la Santé 
Publique. Aussitôt que les mesures concernant la Covid, nous 
permettrons de reprendre les activités. Nous vous informerons 

soit par courriel ou par téléphone. En attendant prenez bien soin de vous!

Lise Hardy, Présidente, Club FADOQ Waterloo                                               

GUIGNOLÉE 2021: la cueillette de dons a atteint 20 000 $ et 104 familles 
de Waterloo et région ont pu en bénéficier. Nous réitérons nos remerciements 
à tous les donateurs et à tous ceux qui y ont œuvré, de près ou de loin, et par-
ticulièrement au grand  responsable, M. André Rainville, à la responsable des 
inscriptions des bénéficiaires, Mme Diane Sullivan et à Mme Josée Ouellet qui 
a couvert le côté ouest de la montagne de Shefford. 

CAMPAGNE DES ŒUVRES DES CHEVALIERS DE COLOMB 2021-
2022: vous pouvez encore vous procurer des billets pour participer au tirage 
provincial en appelant Jean-Guy Berlinguette au 450 539-2859. Vous prenez 
ainsi la chance de gagner l’un des 15 prix totalisant 200 000 $. Un billet : 2 $, 
ou trois billets : 5 $, ou un livret de 6 billets : 10 $.

BRUNCHS MENSUELS DOMINICAUX: ces brunchs continuent de ne 
pouvoir être organisés en raison de la Covid alimentée par le variant Omicron. 
Soyons persévérants et ils reviendront. 

La journée nationale de la p’tite laine, une initiative de WWF-Canada, est 
une façon amusante d’apprendre sur l’importance d’économiser l’énergie 
pendant l’hiver. Il suffit de baisser le chauffage plus bas pendant cette journée 
afin de revivre la fraicheur que vivaient nos ancêtres canadiens et d’apprécier 
nos chandails chauds. 

Le chauffage représente 80 % de la consommation d’énergie du secteur rési-
dentiel au Canada et est une source importante d’émissions de gaz à effet 
de serre (GES). Si tous les Canadiens réduisaient leur chauffage de seule-
ment 2 °C durant l’hiver, cela permettrait 
de réduire les émissions de GES d’environ 4 
millions de tonnes.

Cette année, la Journée nationale de la p’tite 
laine est jeudi le 3 février 2022.

« Qu’ils me remercient d’avoir mis sur leur dos un tissu chaud de la laine 
de mes moutons. » 				    	       (Job 31, 20)

CERCLE DE FERMIÈRES
Waterloo

Bonjour à toutes,

Le jour de la marmotte ? Vous connaissez? Et bien je 
crois que nous sommes en plein dedans. Il y a un an 
nous étions dans la même situation qu’aujourd’hui.

Au moment d’écrire ces lignes il n’y a rien de certain, au sujet de la tenue de 
notre réunion de février. Les informations seront envoyées aux membres en règle 
et de plus vous pouvez suivre nos activités sur Facebook. Les ateliers n’ont pas 
encore repris. Il faut protéger nos membres et nos familles. Et c’est la solution 
qui nous est suggérée: pas de rassemblement, distanciation etc. On connaît la 
chanson! Mais elle commence à être monotone et redondante. C’est vraiment 
comme le jour de la marmotte. Suivez-nous sur les réseaux sociaux et continuez 
de partager vos belles réalisations.

Information: Marjolaine Gince 450 539-3971

L’unité pastorale
vous informe…

St-Bernardin et St-Joachim

CETTE PANDÉMIE ÉPROUVANTE… 
Elle nous éprouve dans nos relations humaines en nous confi-
nant, puisque prudence oblige ! Heureusement nous pouvons 

quand même communiquer au moins sous mode virtuel ou dans le cadre de 
relations de personne à personne! Au passage, si je puis être utile, vous pouvez 
toujours, après avoir pris rendez-vous, vous présenter au presbytère pour une 
rencontre personnelle ou encore seulement téléphonique. Si d’aventure le bureau 
est fermé, vous pouvez me rejoindre en composant le 450 539-1888, poste 225. 
Au passage, nous ne savons pas encore quand reprendront les activités de groupe, 
mais les bulletins de nouvelles peuvent vous éclairer à ce sujet.  Sinon, communi-
quez directement avec nous ! 
Je vous signale, qu’un peu comme dans le cas de toutes les organisations qui 
vivent de la présence du public, l’absence des activités de groupe (messe, Comp-
toir familial, P’tit coup de pouce, rencontres de mouvements, location de salles et 
bingo), nous prive de revenus importants, pourtant nécessaires compte-tenu de la 
fragilité de nos revenus habituels.  Si vous pouvez nous acheminer des dons pour 
compenser ces pertes, nous vous en serons très reconnaissants. 
J’en profite, puisque cet article sans annonce d’activité le permet, pour vous 
informer que dans les cas de décès, nous offrons, selon vos choix :
1)	 Des funérailles traditionnelles au prix de 450 $;
2)	 Des célébrations de Parole à l’église aux prix de 225 $, plus 25 $ de frais 

pour la musique;
3)	 Des condoléances à l’église au prix de 225 $
N.B.: Actuellement, dans chacun de ces cas, nous pouvons accueillir 25 per-
sonnes sans passeport vaccinal. 
Et quand les restrictions seront levées, nous pourrons aussi offrir, pour réception 
après les célébrations, des locaux à partir de 90 $.  Pour toute information, vous 
pourrez rejoindre M. Jacques Casavant au 450 539-1888 poste 230. 
Je termine, en ces circonstances plutôt pénibles, en vous assurant de ma prière, 
notamment à la messe que je célèbre privément chaque jour. Et je vous répète 
que, si nécessaire, vous pouvez toujours me joindre au 450 539-1888, poste 225. 
Votre curé, chanoine Gérald Ouellette

Des prières :
•	 Dieu tout puissant et omniprésent, je vous supplie d’accompagner mon père 

qui se bat contre le cancer depuis plusieurs années déjà et, si telle est votre 
volonté, merci de lui accorder la grâce de la guérison.

•	 Seigneur, Aidez-nous dans cette période difficile. Aidez-nous dans nos pro-
blèmes financiers, afin que nous ne perdions pas notre maison. Amenez-nous 
votre soutien dans nos difficultés familiales. Entourez-nous de votre amour. 
Amen.

•	 Père aide mes 3 enfants. Donne-leur toujours la santé, l’amour, la paix, la joie, 
et enlève toute maladie, toute tristesse, tout ennemis de leur vie, veille sur eux, 
protège-les. Guéris-moi, guéris tout ton peuple de la maladie, de la misère, de 
la famine, et guérit chaque membre de ma famille. Donne une situation à ceux 
qui vivent dans la rue, aident-les Seigneur, sauvent les animaux errants, ait pitié 
des gens maltraités.

•	 Jésus, toi ma vie, toi mon roi, à genoux je te supplie d’avoir pitié des gens bien 
sur cette terre, ceux qui pleurent et que personne ne voit et n’entend. Toi seul 
est amour, toi seul est grand. Viens au secours de tout être vivant, amen. Sache 
que je t’aime.

•	 Seigneur Jésus, toi qui es Dieu et sauveur, vrai Dieu et vrai homme, je te bénis 
et je demande ton intervention. Seigneur Esprit Saint, toi qui es le défenseur 
des enfants de Dieu, je t’invoque. Trinité sainte par l’intercession de notre mère 
du ciel, de saint Raphaël et de tous les saints du ciel, j’ai besoin des grâces de 
guérison pour Calassi Antonio, qui est malade et qui souffre.Amen
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Communautaire
Le centre de femmes Entr’elles invite toutes les femmes de la 
région à s’inscrire aux différentes activités. Il est à noter que toutes 
les activités au centre respectent les consignes de santé publique en 
vigueur. Le port de masque de procédure est obligatoire en tout 
temps.

ATELIER DE CROISSANCE PERSONNELLE
Horaire : de 13 h à 16 h ou de 18 h à 21 h  /  Coût : 25 $ membre active

À travers mes âges
Date : lundis du 14 février au 4 avril, 8 semaines, en présence

Les 5 sens
Date : mardis du 22 février au 29 mars, 6 semaines, en présence

L’art de vivre avec soi et les autres 
Date : mercredis du 23 février au 30 mars, 6 semaines, en zoom

ACTIVITÉS OFFERTES GRATUITEMENT, EN PRÉSENTIEL
Inscriptions de vive voix par téléphone entre le jeudi et mardi précédant l’activité. Aucune 
inscription acceptée lors d’un message laissé sur la boîte vocale ou au nom d’une autre personne. 
Vous devez prévoir : pantoufles, bouteille d’eau, boisson chaude ou collations (attention 
particulière aux allergies).

Cafés-rencontres, mercredis de 9 h à 11 h 30 :
09 février	 Procrastination.  
16 février	 Le bonheur. 
23 février	 Le mirage de l’enfant typique. 

Activités spéciales
18 février	 Accès internet et soutien informatique, de 9 h 30 à 10 h 30.

Comment ça va? Zoom, de 13 h 15 à 14 h 45.		
Inscriptions et information : 450 375-4042. Entr’elles est situé au 18, rue Saint-Antoine Nord 
à Granby.
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23 février de 9h à 12h – Les enjeux de la culture à Waterloo
8 mars de 9h à 12h – L’avenir culturel de Waterloo

RAPPEL POUR LA NEIGE
Les comptes de taxes seront payables en quatre versements. 

COMPTES DE TAXES

Modes de paiements

Chèque libellé à l'ordre de la Ville de Waterloo
Virement bancaire
Paiement direct
Argent comptant
Débit préautorisé ** 

21 février 2022     
22 avril 2022
21 juin 2022 
3 octobre 2022

*Les cartes de crédit ne sont pas acceptées.

**L’adhésion à ce mode de paiement se
fait en début d’année seulement.

Les bornes-fontaines sont accessibles en tout
temps même pendant l’hiver. Je ne déplace pas
la neige de mon terrain près de celles-ci. 

ÇA, C'EST NON: Je dépose la neige de mon terrain 
 sur les trottoirs, les rues ou les terrains publics.

L'entreprise de déneigement, que j'engage
respecte la règlementation en vigueur. 

POLITIQUE CULTURELLE

Dans le cadre de l’élaboration de sa toute première Politique culturelle, la Ville de Waterloo
convie ses résidents à deux cliniques virtuelles de consultation participative.

QUAND?

Contactez-nous au 450 539-2282, poste 235
Restez à l’affût  sur Facebook «Waterloo ensemble -  Groupe citoyen» 

ou consultez notre site web sous l’onglet «nouvelles»
Places limitées

VOUS SOUHAITEZ Y PARTICIPER?

Consultation participative
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CADEAUX, BRICO ET DÉCO!
Atelier Ulric et Associés • 4796, rue Foster
Boutique Les trésors cachés • 5274, rue Foster
Espace Boho • 5211, rue Foster
Marie Julie Boutique • 5151, rue Foster
Rose Fluo • 5185, rue Foster

PETITS DÉLICES MAISONS
Boulangerie artisanale d’autrefois Phil's • 5119, rue Foster
Gâteaux Duvoquic Cakes • 5814, rue Foster
Sweet Tara’s - Tara Sucrée • 700, rue de la Cour

REMPLIR VOS BEDONS!
Au P’tit Poulet • 4141, rue Foster
La Bouchère • 4443, rue Foster
Le fou de la patate • 5330, rue Foster
Marché Foster • 5176, rue Foster
Nutrition Activ8 inc • 5387, rue Foster
Pizzeria Waterloo • 3029, rue Foster
Restaurant L’Express • 6250, rue Foster
Restaurant Maurice pizzeria • 5765, rue Foster
Sandwicherie du Bonisoir • 17, rue Lewis E.
Traiteur Miche et délice • 5030, rue Foster

Offre de l'amour 

de chez nous!

PRENDRE SOIN DE TA P'TITE BÊTE!
Animalerie Monikat • 5049, rue Foster

Clinique vétérinaire Fostervet • 3001, rue Foster
Clinique vétérinaire Waterloo • 4900, rue Foster

Salon tonte et toilettage • 5049-B, rue Foster

PRENDRE SOIN DE SOI ET DES AUTRES
Andrée Dufresne massothérapeute • 14, rue Allen o.

Aux pieds santés • 14, rue Allen o.
Coiffure Majik • 6085, rue Foster

Coiffure Tendance pour elle et lui • 5532, rue Foster
Massothérapie Nadia Yarnold • 4266 rue Foster

Salon Linda • 5127, rue Foster
Soins thérapeutiques Danielle Lord • 14, rue Allen o.

Valkyrie Massothérapie • 14, rue Allen o.

DIVERTISSEMENT POUR LA FAMILLE!
Immersium • 5470, rue Foster

La Maison de la Culture de Waterloo • 441, rue de la Cour
 

SPORTIF EN TOUTE SAISON!
Tandem Vélos Branchés • 5775, rue Foster

La Taule - Centre d’entraînement • 95, rue Picken

Joyeuse St-Valentin!

Crédit photo: Mathieu Dupuis

À TA SANTÉ! CHEERS!
Bar Le Devin • 6064, rue Foster

Robin - Bière naturelle • 6547, rue Foster
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La page à Wilfrid

L’enseignement à distance a eu un impact différent pour chacun des élèves 
de Wilfrid Léger de 2020 à 2021. Pour certains, cela a été bénéfique et pour 
d’autres non. Les enseignants peuvent aussi témoigner des impacts qu’ils ont 
pu apercevoir sur les élèves. 
 
Chantale Cayouette, professeur de mathématiques en secondaire 3 et 4, a remarqué 
des changements au niveau des résultats de ses élèves. Parce que les élèves n’étaient 
pas constamment avec leurs professeurs, l’aide était plus difficile à avoir et les ensei-
gnants ont dû s’adapter pour donner le soutien dont les étudiants de Wilfrid Léger 
avaient besoin. « Oui mes résultats ont été affectés par les cours en ligne, surtout en 
mathématiques. Je n’ai pas eu l’aide dont j’avais besoin », a déclaré Taly Langlais, 
élève à Wilfrid Léger. 
 
Selon Mme. Cayouette, les cours à distance ont été négatifs mais aussi positifs pour 
les étudiants. Certains de ses élèves lui ont confié qu’ils appréciaient ce type d’en-
seignement comme Taly Langlais, qui appréciait pouvoir se réveiller plus tard et 
être plus confortable pour ses cours. D’autres lui ont dit qu’ils aimaient pouvoir 
être seuls à la maison car ils avaient plus de concentration lors de leurs travaux. 
Mais, bien sûr, il y avait certains points négatifs lors de l’enseignement en ligne. 
« J’ai trouvé que l’enseignement à distance a été négatif pour moi parce que j’avais 
un gros problème de concentration à cause de toutes les distractions qu’il y avait 
autour de moi », a déclaré Taly Langlais. Elle a ajouté qu’elle manquait d’aide de 
ses professeurs. Les élèves n’étaient pas toujours confortables avec le changement 
des cours à la maison puis à l’école et cela les épuisait. 
 
Suite aux cours en ligne, une grande baisse de motivation au niveau des étu-
diants de Wilfrid Léger a été remarquée. Des élèves se sont confiés à Chantale 
Cayouette sur leur perte de motivation et sur le fait qu’ils avaient moins d’intérêt 
pour leurs cours.

Maude Chagnon
4e secondaire

Un changement important
dans les résultats des 

élèves à cause de
l’enseignement en ligne 

ENTRÉE EN SCÈNE D’UNE 
NOUVELLE OPTION TENNIS

À WILFRID-LÉGER ? 
Un projet municipal ouvrirait des portes

L’idée d’accueillir, dès l’année prochaine, une option tennis à l’école secondaire 
Wilfrid-Léger fait lentement son chemin. Louis Denicourt, le directeur de l’école, 
précise toutefois que plusieurs étapes doivent être franchies avant que les élèves 
puissent s’y inscrire.
 
Le directeur de l’école Wilfrid-Léger, Louis Denicourt, a annoncé : «Oui il est possible» 
qu’une option tennis entre en vigueur dans les futures années. Il a déclaré par la suite 
qu’une source, qu’il a préféré conserver confidentielle lui avait annoncé qu’il y aurait 
possiblement la construction d’un dôme recouvrant les terrains de tennis du club de ten-
nis Francois Godbout situé tout près de l’école secondaire. Si ce projet est mené à bien, il 
sera dans la mesure du possible d’avoir une option tennis. Car pour avoir une option, « Il 
faut penser qu’on doit pouvoir le faire à l’année longue », nous dit-il en parlant du sport 
choisi. Le but principal est d’obtenir une option tennis toutefois : « Les élèves d’option 
plein-air pourront pratiquer le tennis aussi », a rajouté monsieur Denicourt en rapport 
avec le dôme recouvrant les terrains de tennis. Ce qui permettra un accès à ce sport même 
en hiver alors que la neige aurait normalement recouvert les terrains.
 
Un facteur qui pourrait influencer la mise en place de cette option est le nombre d’élèves 
qui décideraient de s’inscrire car : « La personne responsable va vouloir savoir comment 
elle charge, «...» tout est aussi une question de coûts », dit le directeur. Pour commencer 
le projet devra d’abord être voté au conseil de l’établissement. Si celui-ci est accepté, 
alors par la suite, il sera affiché dans les choix d’inscription en février et donc l’organi-
sation s’entendra sur le nombre de personnes qui pourront être pris dépendamment de 
l’ouverture du responsable. 
 
Lorsque le dôme sera bâti, si le projet est mené à bien, Louis Denicourt s’est engagé à 
s’entendre avec le partenaire quelconque qui voudra s’investir sur un moyen pour que 
les jeunes de l’école Wilfrid-Léger puissent bénéficier des terrains si proches et faciles 
d’accès. Si ce n’est pas d’une option tennis : « probablement qu’au printemps prochain, 
donc avril, mai , juin, il va peut-être y avoir une activité parascolaire de tennis à l’école», 
a indiqué monsieur Denicourt. 
 
L’école Wilfrid-Léger possède plusieurs options pour ce qui est du tennis en raison de la 
proximité des terrains du club de tennis François Godbout. Toutefois, l’hiver et la neige 
sont des adversaires de taille contre toutes ces possibilités. D’où l’excitation généralisée 
des adeptes de tennis de peut-être avoir un dôme permettant une pratique de ce sport 
à l’année longue.

Emryck Ferland
4e secondaire

Chantal Cayouette, enseignante de mathématique, précise l’impact des cours en ligne 
sur l’apprentissage et la motivation des élèves.

L’auteur de ces lignes, joueur de tennis à ses heures, attend patiemment 
que la pratique du sport recommence. Aura-t-il la chance de s’inscrire 
l’année prochaine à l’option tennis de l’école secondaire Wilfrid-Léger ?
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Anny Schneider,
Autrice, conférencière et herboriste, Shefford

Temps de contrastes
cRUciaux

La Saint-valentin...
par : Valérie Martineau

‘‘Qui sommes-nous quand nous ne sommes plus rien, une fois tous les 
costumes et les masques enlevés?’’
Solange Harvey, chroniqueuse journalistique populaire 

Ah février! Mois charnière qui constitue une période de renouveau 
dans mon Alsace natale où se pointent déjà les perce-neiges et les 
primevères, ici dans deux mois de plus seulement, hélas!

Dans ma province natale et encore plus en Allemagne proche, c’est 
aussi le temps du carnaval avec des défilés et fêtes grandioses dans 
les rues durant deux semaines. La plupart de ces festivités sont bien 
sûr annulées depuis deux ans et la morosité touche l’Europe autant 
que l’Amérique, du Brésil à l’île aux Grues.

Vous me direz que depuis deux ans nous portons tous des 
masques au quotidien pour ne pas échanger des microbes avec nos 
semblables, mais ceux-ci sont moins drôles quoique nécessaires. Le 
monde du spectacle, surtout en ‘‘présentiel’’ sur scène est lui aussi 
gelé, pauvres comédiens, victimes classiques lors des crises. 

Au moins les peintres, les poètes et écrivains décriront 
minutieusement ce qui s’est passé…

Cette pandémie nous aura tous affectés, des plus petits aux aînés pauvres, les premières 
victimes alors si négligées, on le sait maintenant.

Saturés du sujet Covid, on souhaite que cette vague mortifère soit la dernière. Au-delà 
de tout ça, le plus difficile est bel et bien de se priver de contacts humains, et tous nous 
avons régressé émotionnellement, voire en habiletés intellectuelles et sociales.

Hé oui, le seul antagoniste de la peur est l’Amour, qui se décline en mille attitudes et 
gestes bienveillants. Un coup de fil, un ‘‘facetime’’, une lettre, un gâteau bien emballé 
laissé à la porte d’un aîné isolé : tout ça c’est de l’amour manifesté concrètement! 

Suivra sous peu le Carême, coïncidant durant longtemps avec la fin des provisions 
hivernales, et l’occasion comme jamais de se serrer la ceinture et de se rapprocher 
encore plus de l’essence-ciel, de notre propre fin et finalité. 

Aussi, pour certains, d’expier ses péchés et payer en espèces sonnantes pour ses 
convictions, quitte à négliger alors ses semblables et d’autres besoins fondamentaux. 

Tout ça passera et l’histoire tranchera, en attendant l’imminence du renouveau et 
la résurrection pascale, en même temps que la nature réanimée avec l’espoir et un 
meilleur climat, social y compris!

Le jour de la Saint-Valentin, le 14 février, 
est considéré dans de nombreux pays 
comme la fête des amoureux. Les couples 

en profitent pour échanger des mots doux et des cadeaux comme preuves d’amour.

Pour moi, la Saint-Valentin est une journée comme une autre où j’essaie d’être plus 
présente auprès de mon amoureux et de mes enfants. Avec mon amoureux, j’essaie 
d’être plus prévenante et lui dire le plus souvent possible de doux mots d’amour. 
Avec mes enfants, je prends plus le temps de jouer et d’être présente pour eux. 

Est-ce qu’on s’attend généralement à recevoir un cadeau ou une attention particulière 
pour la Saint-Valentin? Je crois que oui! Étant romantique et rêveuse, j’ai tendance 
à me faire beaucoup d’attentes et d’être très souvent déçue! Depuis quelques années, 
je mets la barre moins haute, car au cours de chaque journée de l’année, je profite 
des moments que je passe seule avec lui : ces temps-ci, on part faire l’épicerie sans 
les enfants! C’est pas grand-chose, mais ce moment de liberté nous fait beaucoup 
de bien!

Souvent, les enfants nous montrent que nous sommes importants dans leur vie grâce 
à une belle lettre ou à un bricolage qu’ils ont fait à l’école. Lorsque j’ai débuté 
comme éducatrice dans une école, je ne savais pas trop si j’étais à ma place et si je 
devais continuer dans cette voie. Un jour, un jeune garçon m’a choisi comme sa 
Valentine et m’a remis une carte me disant qu’il me trouvait très gentille et que j’étais 
son éducatrice préférée. Il aurait pu choisir une autre éducatrice, sa mère, sa sœur 
ou une autre personne de l’école comme son professeur, mais non, il m’a choisie! Ça 
m’a fait le plus grand bien!

Dans mon entourage, je connais quelques personnes qui n’ont pas d’amoureux ou 
d’amoureuses pour la Saint Valentin. Soit parce que la COVID n’aide pas à faire 
de nouvelles rencontres, soit parce qu’ils occupent un emploi où il est difficile de 
côtoyer de nouvelles personnes. Je pense aussi aux personnes qui se retrouvent seules 
lors de cette journée parce qu’ils travaillent ou ils ont dernièrement perdu un être 
cher.

Voici ce que je vous lance comme idée… Étant chanceuse d’avoir un amoureux pour 
la Saint-Valentin, je m’engage à contacter une personne qui sera seule lors de cette 
journée du 14 février pour prendre le temps de lui parler et de lui dire qu’elle est 
importante dans ma vie. Cette personne peut être une sœur ou un frère, un parent, 
un grand-parent, un/une ami(e) et ou même un collègue de travail. Je crois que c’est 
de cette manière que la fête de la Saint-Valentin pourra prendre tout son sens!

 Joyeuse Saint-Valentin! xx

Parents dont les enfants ont quitté le nid familial :
un rapport spécial GRATUIT révèle 9 erreurs coûteuses

à éviter lors de la vente de votre maison

Ce rapport vous est offert gracieusement par Sébastien Cloutier. Il ne vise pas à solliciter des acheteurs ou
des vendeurs actuellement sous contrat. Copyright © 2019 

Êtes-vous un parent dont les enfants ont quitté le nid familial et qui a besoin d’une mai-
son pour les années à venir? Le moment est-il venu d’opter pour une maison plus petite 
ou de déménager dans une propriété mieux adaptée à vos glorieuses années de retraite?

Comme des milliers d’habitants de votre localité, vous découvrirez peut-être qu’après 
des années marquées par les allées et venues incessantes des enfants, les jouets qui 
jonchent le sol, la musique qui résonne dans la maison, vous pouvez soudainement 
entendre une mouche voler, mis à part le bourdonnement silencieux du réfrigérateur. 
Vos pièces sont remplies d’images et de souvenirs de cette merveilleuse époque de 
votre vie, mais il y a maintenant beaucoup de pièces vides dans lesquelles la poussière 
s’accumule depuis le départ de vos enfants. Les années à venir, pendant lesquelles vous 
profiterez d’une plus grande liberté s’annoncent palpitantes, et il est temps pour vous 
aussi de passer à autre chose.

Si vous vous trouvez dans cette situation, vous êtes en bonne compagnie et un éventail 
d’options s’offrent à vous. Ce que cela signifie, c’est qu’il existe de merveilleuses occa-
sions pour vous de créer ce nouveau chapitre de votre vie... si vous savez ce qu’il faut 

faire pour tirer le meilleur parti de la valeur nette réelle de votre maison, que vous avez 
accumulée au fil des années.

Pour vous aider à comprendre les enjeux d’une telle démarche et à éviter les 9 erreurs 
les plus courantes et les plus coûteuses que font la plupart des parents dont les enfants 
ont quitté le nid familial, un nouveau rapport intitulé « Après le départ des enfants : 
comment vendre son chez soi » a été préparé et celui-ci cible ces enjeux et vous montre 
comment éviter les erreurs qui pourraient littéralement vous coûter des milliers de 
dollars.

Pour écouter un bref message enregistré décrivant la façon de commander une copie 
GRATUITE de ce rapport, composez sans frais le 1 844 881-5198 et faites le 1013. 
Vous pouvez appeler en tout temps, 24 heures sur 24, 7 jours sur 7.

Obtenez votre rapport spécial gratuit MAINTENANT et découvrez comment vous 
pouvez avoir plus d’argent dans vos poches en tirant parti de ce nid désormais vide.
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Vous éprouvez des difficultés  
avec un ministère ou un organisme  
du gouvernement du Québec?

ISABELLE CHAREST 
DÉPUTÉE DE BROME-MISSISQUOI

450 266-7410 | Sans frais : 1 833 257-7410
isabelle.charest.BRMI@assnat.qc.ca

• Revenu Québec
• CNESST
• Retraite Québec

• SAAQ
• Hydro-Québec
• RAMQ

• Solidarité sociale
• MTQ      
• et plus.

Mon équipe peut vous accompagner dans vos dossiers avec :


